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Les	 grands	modèles	 de	 langues	 (LLM)	 tels	 que	 GPT	 [1],	Mistral	 [2],	 ou	 encore	 Llama	 [3]	 connaissent	
depuis	quelques	années	un	engouement	 justifié.	 Ils	ont	permis	de	 faire	des	avancées	 considérables	en	
traitement	de	la	langue	(traduction,	résumé	de	textes,	question	answering,	etc.)	mais	ils	ont	aussi	eu	des	
répercussions	importantes	dans	d'autres	domaines	comme	le	traitement	d'images	par	exemple.	Malgré	
des	 résultats	 spectaculaires,	 les	 LLM	 ont	 certaines	 limites	 bien	 connues,	 en	 particulier	 le	 phénomène	
d'hallucination,	 c'est-à-dire	 le	 fait	 que	 le	 LLM	 va	 inventer	 une	 réponse	 plausible	 mais	 fausse	 à	 une	
question,	 ou	 encore	 des	 difficultés	 à	 mener	 un	 raisonnement	 [4].	 Plusieurs	 équipes	 de	 recherche	
s'intéressent	à	essayer	de	dépasser	ces	limites.	Par	exemple,	pour	contrer	l'effet	hallucinatoire	plusieurs	
approches	 ont	 été	 proposées.	 Une	 première	 méthode	 est	 de	 fine-tuner,	 c'est	 à	 dire	 de	 spécialiser	 le	
modèle	LLM	pour	un	certain	type	de	données/documents/domaines	afin	de	 le	rendre	plus	performant	
pour	ce	domaine.	D'autres	approches	nommées	RAG	(Retrieval-Augmented	Generation)	 fournissent	au	
LLM	en	plus	de	sa	connaissance	interne,	une	connaissance	externe	(documents	textuels	ou	données)	le	
rendant	 plus	 pertinent	 pour	 répondre	 à	 des	 questions	 sur	 ce	 texte.	 D'autres	 approches,	 comme	
Chameleon	 [5]	 ou	 ReAct	 [6],	 utilisent	 et	 combinent	 des	 outils	 spécialisés	 spécifiques	 (ex.,	 bases	 de	
données	externes)	pour	répondre	à	des	questions.		
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Même	si	ces	approches	sont	prometteuses,	leurs	taux	d'échec	à	répondre	à	des	questions	restent	élevés	
comme	 le	 montre	 cette	 étude	 [4].	 Dans	 l'équipe	 Lacodam,	 nous	 développons	 des	 systèmes	 pour	
interroger	des	données	de	 façon	fiable	[7,8].	En	particulier	 le	système	Sparklis	 [8]	permet	d'interroger	
des	données	au	format	du	web	sémantique	(graphes	de	connaissances)	dans	un	langage	semi-structuré.	
L'avantage	 de	 cette	 approche	 par	 rapport	 aux	 LLM	 est	 la	 fiabilité	 du	 résultat	 ainsi	 que	 la	 possibilité	
d'expliciter	comment	l'information	a	été	obtenue	et	de	donner	la	ou	les	sources	utilisées.	Ce	dernier	point	
est	particulièrement	crucial	et	fait	partie	des	obligations	du	AI	Act	[9]	voté	par	l'Union	européenne.		

Afin	 de	 tirer	 parti	 des	 deux	 approches	 à	 savoir,	 d'un	 côté	 la	 flexibilité	 et	 les	 connaissances	 générales	
inhérentes	 aux	 LLM	 et	 de	 l'autre	 la	 fiabilité	 et	 la	 capacité	 à	 tracer	 le	 résultat	 des	 approches	
d'interrogation	 de	 données,	 nous	 souhaitons	 développer	 une	 approche	 hybride.	 Des	 premiers	 tests	
d'utilisation	 des	 LLM	 pour	 générer	 directement	 des	 requêtes	 en	 langage	 formel	 (SPARQL	 [14])	 afin	
d'interroger	 ensuite	 une	 base	 de	 connaissances	 ont	 montré	 de	 nombreuses	 limites	 [10,11].	 Nous	
souhaitons	travailler	sur	ces	limites	en	proposant	de	piloter	à	l'aide	d'un	LLM	un	système	d'interrogation	
de	base	de	connaissances,	tel	que	Sparklis.	

Objectifs	de	la	thèse		

Dans	un	premier	temps	l'étudiante	ou	l'étudiant	devra	établir	une	bibliographie	comprenant	les	notions	
de	 base	 du	 web	 sémantique	 [15,14],	 les	 méthodes	 existantes	 d'interrogation	 de	 ces	 bases	 de	
connaissances	en	langue	naturelle	[12]	et	les	approches	d'hybridation	entre	graphes	de	connaissances	et	
LLM	[16].	On	étudiera	aussi	des	approches	LLM	intégrant	des	plugins,	telles	que	Chameleon	[5]	ou	ReAct	
[6].	 Ensuite,	 nous	 souhaitons	 mettre	 en	 place	 une	 plateforme	 de	 comparaison	 d'approches	
d'interrogation	 de	 bases	 de	 connaissances	 sur	 le	 modèle	 de	 ToolQA	 [4]	 qui	 servira	 à	 mesurer	 les	
différentes	 approches	 existantes	 ou	 développées	 pendant	 le	 stage.	 Enfin	 nous	 souhaitons	 étudier	
l'utilisation	d'un	LLM	pour	le	pilotage	pas	à	pas	d'un	outil	d'interrogation	de	données	en	s'inspirant	du	
principe	 de	 Chain	 of	 Thought	 [13].	 Dans	 un	 premier	 temps	 les	 outils	 envisagés	 sont	 Sparklis	 pour	
l'interrogation	de	données.		
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